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Plan de la présentation
1-Repenser l’économie politique de Big Pharma
2-Corruption institutionnelle et économie politique

fantôme
3-Capitalisme corporatif et médicaments:

– Capture scientifique
– Capture professionnelle
– Capture technologique
– Capture réglementaire
– Capture des marchés
– Capture médiatique
– Capture de la société civile

4-Que faire?



Première partie: 

Repenser l’économie politique de 
Big Pharma



Quelques indicateurs

• En 2016, le marché global des médicaments 
représentait 1104 milliards US$. (According to IMS Health)

• Les médicaments au Canada et aux États-Unis 
représentent environ 2% du PNB.

• Après les États-Unis, le Québec est l’endroit au 
monde où on dépense le plus en médicaments
per capita. (Stats OECD et ICIS)



Big Pharma, Juillet 2015
18 compagnies, 66% des parts du marché mondial

Source: FT500, Fortune

Compagnie Pays
Rang global pour la 

valeur de marché

Valeur de marché

(en millions $US)

Johnson & Johnson ÉU 8 279,723.9

Novartis Suisse 10 267,897.0

Roche Suisse 16 237,747.6

Pfizer ÉU 20 213,621.9

Merck ÉU 36 163,139.3

Gilead Sciences ÉU 43 145,532.9

Sanofi France 47 130,260.0

Amgen ÉU 52 121,303.9

Actavis ÉU 54 120,536.1

Novo Nordisk Danemark 64 112,977.6

GlaxoSmithKline R-U 66 111,649.6

Bristol Myers Squibb ÉU 68 107,500.1

Biogen Idec ÉU 77 99,063.5

Abbvie ÉU 84 93,204.1

Celgene ÉU 86 92,292.0

AstraZeneca R-U 95 86,763.1

Eli Lilly ÉU 102 80,714.4

Abbott Laboratories ÉU 127 69,910.9

Valeant Pharmaceuticals Canada 132 67,339.0





Le capital en tant que pouvoir 
institutionnel capitalisé (Veblen 1908; Bichler and Nitzan 2009)

• Le pouvoir capitaliste est surtout structurel; il repose 
sur les structures sociales, institutions et habitudes de 
pensée. (La capacité de revenu de Big Pharma repose sur la croyance 

qu’ingérer une pilule nous rendra plus en santé, et sur les capacités 
institutionnelles de raréfier la production à travers l’institution du brevet). 

• Concurrence structurelle: La concurrence se joue en 
formant et transformant les structures institutionnelles 
afin de servir ses intérêts (politiques économiques et industrielles, 

réglementation, externalisation des coûts, pouvoir de monopole, propriété 
intellectuelle, conditions de travail,  façonnage de maladie, distinction entre 
normal et pathologique, multiplication des diagnostics, etc.)

• Concurrence capitaliste se joue moins sur la production 
de richesse que sur la production des déterminants
sociaux de la valeur.



Les marchés en tant que système de règles



Seconde Partie: 
Corruption institutionnelle et 
économie politique fantôme



• “In the ghost management of 
medical research by 
pharmaceutical companies, we 
have a novel model of science. 
This is corporate science, done 
by many hidden workers, 
performed for marketing 
purposes, and drawing its 
authority from traditional 
academic science. The high 
commercial stakes mean that all 
of the parties connected with 
this new science can find 
reasons or be induced to 
participate, support, and 
steadily normalize it.”

• Ghosts in the Machine: Publication Planning in 
the Medical Sciences. Social Studies of Science, 
April 2009; 39: 171 - 198.



Les auteurs fantômes

• Recherche clinique : souvent confiée à des organisations de recherche
contractuelle

Objectif : produire des résultats pouvant servir d’arguments de vente

• Résultats des études : rédaction pour publications par des agences de 
communication et de rédaction médicale

Expertise : 

- préparation de plans de communication ;

- présentation des résultats de la manière la plus favorable  pour les 

firmes pharmaceutiques commanditaires

• Auteurs fantômes : on fait signer les études produites par des agences à 
des fins de publication scientifique par des médecins (leaders d’opinion
servant de caution scientifique). 

Les recherches ainsi publiées biaisent la pratique médicale par leur nombre



Source: Fugh-Berman  & Dodgson, “Ethical considerations of publication planning in the pharmaceutical industry”, Open 
Medicine, Vol 2, No 4 (2008)

Ghostwriting Process



Gestion fantôme de la recherche
1- Multiplication des études favorables

• Zoloft° (sertraline) : 
85 articles produits par Pfizer sur un total de 211 
articles scientifiques sur la sertraline (Sismondo 2007)

• Deroxat°/Paxil° (paroxétine) :
campagne ghostwriting organisée par GlaxoSmithKline et intitulée
CAse-Study Publications for PEer-Review (CASPPER)

• Vioxx° (rofecoxib) : 
publication de 96 articles produits par Merck ; certaines études-clés
“oubliaient” de mentionner des décès durant les essais cliniques ; 
production par Merck de fausses revues médicale (peer-review) 
(ex : Australasian Journal of Joint and Bone Medicine)



Gestion fantôme de la recherche
→ Corruption institutionnelle de la recherche médicale

• Avec le modèle d’affaire actuel, l’activité des firmes
pharmaceutiques est plus orientée vers la production d’influence
sur le savoir médical que sur la production de médicaments
innovants. On produit d’abord les déterminants sociaux de la valeur.

• Les firmes n’ont pas le choix : refuser de jouer le jeu, c’est perdre
des parts de marché

• Même si la quasi-totalité des chercheurs sont des plus honnêtes, 
l’économie politique de l’influence qui s’immisce dans l’ensemble 
de la recherche médicale peut les conduire à participer de facto à 
un système où la rentabilité pour les actionnaires se fait au 
détriment des patients



Troisième partie:
Capitalisme corporatif en action







En résumé (US$)
• Dépenses R&D pharmaceutique (US, 2013): 50 milliards 
• Campagnes promotionnelles envers professionnels de la 

santé: 54 milliards
• Paiements aux médecins: 8.4 milliards
• Publicité directe aux consommateurs: 4 milliards 
• Dépenses en lobbying: 228 millions
• Financement de groupes de patients et OBNL: 500 millions
• Ressources additionnelles dépensées de différentes

manières pour la capture des média, de la technologie ou
des marché (fusions/acquisitions). 

• Les dépenses sont plus importantes pour produire les 
déterminants sociaux de la valeur des produits, que pour 
produire des produits.



Normalisation de la corruption 
institutionnelle: le tango se danse à 2

- Journaux médicaux apprécient auteurs
fantôme car augmente leur facteur d’impact.  

- Médecins s’attendent à ce que leur lunch 
soit payé par partenaires commerciaux. 

- Conflits d’intérêts considérés normaux.
- Décideurs politiques demande du 

financement politique des corporations.
- Journalistes demandent des communiqués 

de presse pré-digérés.
- Groupes de patients offres de défendre les 

intérêts corporatifs pour accroître leur
financement.

- Etc.



Conclusion
• Un aspect central du capitalisme corporatif est

l’économie politique fantôme de la production des 
déterminants sociaux de la valeur. 

• Il faut apprendre à cartographier le pouvoir corporatif
et les stratégies des firmes. 

• La corruption institutionnelle est endémique. Elle est le 
résultat de la manière dont le “marché” 
pharmaceutique est construit.

• Tant que les firmes dominantes auront un intérêt
financier au surdiagnostic, la transformation des 
structures institutionnelles des pratiques médicales
conduisant au surdiagnostic restera des plus difficiles. 



4-Que faire?
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